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334 Rezensionen

politique fran^aise d’occupation en Autriche, exception faite de Vienne malheureusement, par 

rapport ä l’Allemagne. Un livre utile par son optique de comprehension des divers points de 

vue qu’il presente» celui des puissances d’occupation avec leurs interets divers, celui de la 

population, celui des DP.

Anne-Marie Corbin-Schuffels, Lille

Johannes Vogler, Von der Rüstungsfirma zum Volkseigenen Betrieb. Aufzeichnungen eines 

Unternehmers der sowjetischen Besatzungszone Deutschlands von 1945-1948, herausgegeben 

von Burghard Cielsa, München (R. Oldenbourg) 1992, 164 p. (Biographische Quellen zur 

deutschen Geschichte nach 1945,12).

Dans la collection Biographische Quellen zur deutschen Geschichte nach 1945, i’edi- 

tion des cahiers de Johannes Vogler constitue un apport important pour l’etude de l’histoire 

economique et sociale de l’Allemagne orientale durant la periode de l’immediat apres-guerre. 

Pour la premiere fois, on decouvre la Situation economique de la zone d’occupation sovietique 

a travers les notes et les remarques d’un entrepreneur, c’est-ä-dire d’un acteur: Johannes 

Vogler» fondateur et directeur entre 1946 et 1948 des Mechanischen Werkstätten Freital 

(MWF), non loin de Dresde.

Vogler, natif de Pirna Löpitz en Saxe, apprend le metier de menuisier avant de se passionner 

pour 1’aviation. II obtient un brevet d’ingenieur en 1936. La politique de rearmement du 

regime hitlerien lui ouvre des perspectives professionnelles interessantes. II devient Ingenieur 

d’essai naviguant puis, apres un accident en 1941, ingenieur au sol dans l’industrie aeronauti- 

que. En 1944, il integre la Freitaler-Stahl-Industrie (FSI) fondee le 19decembre 1939 ä Freital 

pres de Dresde, qui depend du Konzern Flick (98 % du capital est detenu par la Sächsische 

Gußstahl-Werke Döhlen Aktiengesellschaft, filiale de Flick). La FSI est specialisee dans la 

fabrication d’obus et de munitions. Epargnee par les bombardements allies, eile continue de 

fonctionner apres la capitulation comme usine de reparation de locomotives et de wagons de 

chemins de fer, mais eile est destinee, en tant qu’ancienne usine de guerre et conformement au 

protocole de Potsdam, ä etre demontee pour servir de reparation au profit des Sovietiques. 

Inscrite sur la liste C des etablissements directement places sous la tutelle de la puissance 

occupante, radministration est confiee provisoirement ä Vogler (le 6fevrier 1946) en raison de 

ses competences techniques et de sa non-compromission avec le regime nazi.

Le premier defi auquel est confronte Vogler est de continuer ä faire fonctionner les ateliers, 

malgre les demontages qu’operent les Sovietiques entre janvicr et aoüt 1946. En aoüt 1946, la 

FSI est interdite. Avec d’autres responsables de l’usine, Vogler cree une communaute de travail 

(Arbeitsgemeinschaft) et fonde dans les locaux de l’ancienne FSI la MWF-Johannes Vogler, 

avec un capital de depart constitue gräce aux economies des employes. L’objectif est de 

maintenir coüte que coüte l’emploi de quelques 220 travailleurs. Ce second defi prend fin le 1" 

novembre 1948 avec la nationalisation de l’entreprise, qui devient »Volkseigentum« sous 

l’appellation VEB LOWA MWF. Vogler reste directeur jusqu’en 1954.

Cet ouvrage constitue une source importante ä plusieurs titres. On y decouvre les 

conditions d’exercice du metier d’entrepreneur dans la Zone d’occupation sovietique et les 

difficultes auxquelles est confrontee une entreprise moyenne a cette epoque, difficultes qui 

vont en s’accroissant au für et ä mesure que se precisent la socialisation et la centralisation de 

l’economie de la zone et les menaces de demolition des bätiments de la FSI qui abritent la 

MWF. Penurie des moyens financiers, de Tapprovisionnement en matieres premieres, en 

sources d energie (charbon notamment), en outillage, en denrees alimentaires pour le person- 

nel, en moyens de communication, rendent la täche aleatoire et incertaine.

Les conditions de travail, ainsi que les relations sociales au sein de l’entreprise, sont notees 

avec precision; Organisation du temps de travail (variable en fonction des conditions climati- 



Herbst» Goschler (Hg.): Wiedergutmachung in der Bundesrepublik Deutschland 335

ques et des possibilites de chauffage), salaires, productivite, Organisation des travailleurs, 

qualifications, apprentissage, ceuvres sociales et culturelles... L’essentiel reside sans doute 

dans la description de la politique et de la pratique sovietique des demontages, souvent 

caracterisees par des methodes expeditives et arbitraires, et dans la perception de celle-ci tant 

par l’entrepreneur que par les salaries, ces derniers faisant souvent preuve d’une capacitc 

d’initiative et d’improvisation remarquables. Le recit de Vogler montre bien les incessantes 

negociations avec le gouvernement militaire russe et avec l’administration de Saxe, dispensant 

des instructions souvent contradictoires, afin d’assouplir, voire de retarder les modalites des 

demontages. II en ressort que les reticences et les oppositions aux demontages se manifestent 

tres töt en zone orientale, des 1947, et ce malgre un regime de sanctions tres severe pour les 

recalcitrants.

En plus de la Situation economique et sociale de la zone d’occupation sovietique entre 1945 

et 1948, ce joumal restitue, a travers l’exemple de MWF, une image brüte mais extremement 

detaillee de l’asphyxie progressive, du demantelement puis de l’elimination de la libre 

entreprise et de son remplacement par le modele economique sovietique, c’est-a-dire en fait de 

la genese du »miracle economique rouge«.

Claude Lorentz, Strasbourg

Ludolf Herbst, Constantin Goschler (Hg.), Wiedergutmachung in der Bundesrepublik 

Deutschland, München (R. Oldenbourg) 1989, 428 p. (Schriftenreihe der Vierteljahrshefte für 

Zeitgeschichte, Sondernummer).

Pour l’Allemagne post-nationale-socialiste, soucieuse d’assumer les responsabilites de 

l’Histoire, le terme de »reparations« a necessairement deux sens: il est, d’une part, une 

categorie du droit international, designant des prestations d’Etat a Etat, dont l’application 

s’impose apres 1945, puisqu’on ne peut nier que le »IIP Reich« ait ete fauteur de guerre; 

d’autre part, il releve a priori de la politique interieure, lorsqu’il s’agit pour l’Etat de 

dedommager des individus (leurs familles ou leurs heritiers) pour des souffrances et des 

prejudices infliges par le regime nazi. Ce n’est pas du premier aspect, le seul auquel on 

applique outre-Rhin le terme de Reparationen, qu’il s’agit ici, mais du second, que l’Allemand 

qualifie de Wiedergutmachung.

Afin d’edairer un domaine qui, par suite de sa complexite et de certaines lacunes documen- 

taires, ne se prete pas encore aux bilans definitifs, Herbst et Goschler ont reuni vingt 

contributions emanant dans leur majorite d’historiens (allemands ou israeliens), mais aussi de 

temoins, qu’ils soient acteurs de la politique d’indemnisation ou victimes du national* 

socialisme dont le cas est particulierement exemplaire.

L’ensemble s’articule autour de trois grands themes principaux. C’est d’abord la legislation 

d’indemnisation et son application. Cinq contributions (de W. Schwarz, C. Goschler, 

D. Kreikamp et K. Hessdörfer) permettent de suivre la genese de la loi de dedommagement 

(Entschädigungsgesetz) de la zone d’occupation americaine, qui deviendra le modele de la 

legislation federale, mais surtout de comprendre la logique de l’edifice legislatif elabore ensuite 

en RFA, ainsi que les succes et difficultes de son application.

Pour l’essentiel, cette legislation s’organise autour des deux pöles de la restitution (Rücker* 

stattung - loi de 1957) qui concerne notamment les patrimoines confisques par le regime ou 

vendus sous la contrainte, et du dedommagement (Entschädigung). Ce demier aspect, regle 

principalement par les textes de 1953 et 1956, recouvre l’indemnisation des deces ainsi que des 

prejudices physiques, professionnels et les handicaps de formation des lors qu’ils resultent 

d'une persecution pour des raisons politiques, religieuses, philosophiques et raciales. Ce sont 

les prestations au titre de l’Entschädigung qui constituent l’essentiel (pres de 80%) de l’effort 

financier global. Au total, des pensions auront ete payees ä environ 360000 victimes, pour un


